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UN TYPE D'ABRUTI. -jl bien 1 vive le rui ! dit "Fris-

(Suite)

ARISTIDE A L'EGLIsE.

-En sorte qlue vous croyez l'avoir!
acheté trop eher ?

-je ne dis pas cela. -- Elle mU roule

tout liu sur des dpines, peuns: Frissart.
-Uomnie elle ose lui parler ! miumr-

murit le luarquis. Où aLious-nouJ?
-Pour un Iépulbiuin austère, ce

n'était pas trop mal. Salons d ,rés. g-
lerie de tableaux, jardin a l'an.;laise,
cour d'huuiieur, d.uriu. Your gardàts'
aussi les chevaux, je crois ?

-U étaient d! vieux chevaux.
-Ah! vraimenm'ît! Je Tout cela, dit

d'unm ton nierveil l euseImenlit i rtuiuie ir
la marquise de Neîuviletto, prêtait à la

couversati jun UI caractère de ouimlie

digue .1e la seòue.
t vous y êtes-vous bit-il trouvé, du

mnui-m ?1 ajouauti-t-elle.
Lu lmmrqiuis pouva.t é, n'était d:jýi

plus sûr de i être pas dênoncé lu leide-
main au o iuite de salut pub.ic.

Quaut à .iruisaa t, il su croyait de-
vaut ine des caurs perivônades de 1815.
tg Vous savez, mua chère, se permit

PERFEOT[ONN E1ENT DU SYSTE.1E SARÂAHBERNIARDT.

Les " avocats, médecins, et membres du Parlement," qui se sont attl hè

:i sl iLdh de la grande acrice, omit adopté nu nouveau syitue de loca.notioni.

(La Patric du mois de ldcemnbre duruler.)

sart.
-Mais le roi Louis XV LII, appuya

Mie. de Neuvilette,
-Celui qlue vous voudrez, Je répli-

qua Ereisiart.
-M mue la mIIarquisU du Neuvilette St

leva uusitor, lits. &e ut euiîee, eu
toucha la laqîjue, tiJLI euusitC uiL-lu

ruisa-art crut vui -ar. cetLe cuver-
turc etiiculcir le reur,

Use rutvau n'cuhialpa du vid lai'
deri mle LL piaiqi, et la i.aru

IJita da le e Lmt ttre l ei-aL 1, qui le
délit. Lu Lrc.,ur Ltait Un pi Lri.ut de
Louà XV1, nii purtan.t qu len aait

ieaié ImenIdalit lu lauiv.ais J'ums Liu ;a
re CuaLilutu.

• « I cat à voa', dit lA mu bi ruise avec

nue liert ter. iliaimte, ;l tst a eus cuutle

I hôuel, commei t-Jut ce gjue vous nous

avez pris. Mais je euis bieu venmgée ;

ji m'ous ai t'ait dire : Vive le roi !Oh i
vous l'avez dit 1 e)

Le vieux FrUilart voulut se rctirer.
Oi ! reatvz, lu dit Njlme du Neu

viiete i ueus ile :Ilicleu., lias iiîimuma
bons 1 Li2Ut pour cela. Nous savous

vivre.

L*.IEMETTONS-NOtis A TAILE.

pourtamit du dire e vieuîx umi.msarm L, q'à mi tu opor:ii edieoviu arus q' mlâýit-.z migieî'u Icl,,rs oiletor -Une caclî.ttc, dites VOS .. Beaiuency, q[ui si«avmait 111las finm .iix
sou retour Louis lu Diairé ,rnitmllça iistiez tant eu ro i - 1 vile, d ai*iJ lem de sus
ces bulles parulmîs: UntümoL Ci oibli. -- 1e turamt V'mîîîs umipta u ma la -Un tréeor nmméduiii, u ri mie fai>ait cire à une

-Vous entendez, madame ? dit imatii répondis . -Je ly ai uis le jour où vous te4 ureur du leur Pait, et qui, par

Froissart en répéiavit avec utm nOui -Oui, liurome à preudro. Eh bien 1 furcéI ni iimîsîsr du cet hôtel pour ouUULri, re p ivaite nilo
forcé la réflexion du iari1uis. mou cher M. U'oi-4âArt, Je vomis al LIR. Vous y loger. Loyalement, c, trésor est frano.s pour aller :..a

-Je le sais si bien, dit la miqi n1 muse, jours jugé ainsi :mtam homme aible mllais I vous. geait, buvait ut muait lu plus ,ain

quai les Froissar et les Neuvileite s'u- boi. àuàîi, s'il fut Vomi panlur aVeu -Oh 1 madame, vous poussez trOP ut le lus heureux deà hmmes. h eu-
nissetl auj murd'luai. Quiant à l'oubli... Irummahise, j ai étà bieitût ouiisuSe dg! loin... gluuti.isait lus vins de 13'irduaux, lus

-Est-ce qu vous n'y consentiriez la Verte du mus baus em âougeaut quils
pas ? deuitiida Froissart, qlui es'était éaettmé nr e aisdtiei,-ui O. patet .Fas isL es)"e oslsvn Js4ilspas~~~~~~~~~~~~~~~~~~ YdmumdFoisrcu 'îiîimîmum oibsutrdoman dimusari, Ipuiique vous n'avuz jamai ét avec l'actîivité d'ut, mamtelot rus,e. On
dji criu.sauvé par la muaxiiuu de Louis dg) les poï-der. 5 lus apparences, qu'un royaliste l'eût dit de En

osé-Vous ête trop bonne :uje n'ai Ou égard. N'ait-ce pas ? fermés dans un cercle teodru, ses joues
-ais 0,0t vous qui vous Teusesz la que le tort de profatur des malheurs du adaîno ... oui, madame. creuse, sen teint plombé, sentaient le

-ieJe crois vt crois vi bien :sain. De loin au i
-Moelui y par exemîmîml, uno ci. Fr'ite, M. vrî!us d guisiu. tî'aIiSý.Lit le d,:llelt de

-limh 'u l it m te Na éOjm té tieeii-'dj du voir mu"s bicui enitre vo ,juîe je mm'li&ite pias i vous de îîîatîdur. 1 h mU-itliilumtci

im troi.Sti l'eu 10111 de liii j murs ; et la : unhtume j di.s vraisd, ii il n î IIb uc
tilipets tubi'a . availt du vous dire où A i't custi se'- il fu p, ai vIe d, mi

re -im dit bd. l r d ie, bi n eui , soga u qu. ' iett'ils 1 du b-1 be 13 risette

ie n tbt enPrledz, mandine. usil

-- ý -, issu mmm cia nu ýZ ces pa rlanmit iliî~î mims o-mdz d1iii iuiici ~ -Qd L U Ii il lai u cli hl3prls~js d o .aam ,mi

der les pin,-Liur.

Rirlaiuru- es le, it c l e bien !'eus iglorcz ulisse - Pire aec moi L e .ur et d'ânoe plebosn:,j pie niil muet
Mall 'e< voix miillus Cro que tout lu totie punr citrt.%% le u , mularaucs.

Imm



.LE CANARD.

«Qiue.l tenn jour pour notre anmi Fruis.
sart ! lui dit Bý ansgniey. Il répondit
bur.If-chumpi ent redoanait :

-C'est un beau jnur que I hymdnu,
Il arrive paré de fleurs.

-Assez! cria Lacervoise le Fsiap-
teur, de 1 tuîrn bout de la table. Tais
toi ut bois dit Brdeauax, troubadour !

Aaassitôt Ill Dernière guitqre reprit

«l Bildaux, ja tne sJnto.libie
NaIl de tes grand4 ehâteaux,
Gnardu (Uhat.nnî-'Trottot
Je veux Uhlâteiau Maîrgatux.

Assez ! assaz 1 cria Lacreoise. Nous
somnîîes i table et pas au concert.

Et l'ataîre reprit sur un air nouveau

i Amti, tu te trampes, la vie
3Lt un eneri

Où chacun ciante sa partie
Cuti me au dessert »

Trdignd par li f'eonditi du la Der
niere quitare, Wéeria . «a Mais décidé-
moi.t, c'est un affreux saîbb:it. s

Ibe tmanl'nîaît e vait déjà répliqué par
eas; vers :

q i It lai 'rnt iai -" . l'gbr
C . lait nitm anbbta.

,a 'l'ta lae t lia rn jiaais aia! c. ti.

ttime. I dn a uit aa r sot utlltilli

vui-i Iitauency.
A 1 intstant iaame la Dern ière Cii u/itre'

leva la tête, et dit:

" Pour ton convoi filiitîbre
Je compose ait Stabat."

En eiceur f<'oclaii jia uvlrae vél ité
n'l'freînt vent.t des po(Utas. Bean.te

cy dégagen de ...on ela, où uie chaiae
d'or l'attn:elir, sa bollo montre a ià .
tition, et il dtaa la chainc et la lîan-
tre A1 la Dernière CGuitare.

AnIsTo FRnOISsART PAIL.E, ET o.
QU'Il. DIT 31ÉIt1iE D'ÊTRE ÉCOUTÉ.

" J'ai adeouvert, coumîîença-t-il pai
dire, ce qu'est ]'amour."

Les jeunes filles rougirent d'entendre
faite lae telle exj osition du doctrine
lair un homme qui était eu rbe de
ehumlîbre.

Les veuves se rcgardaient en sou-
riant.

ai Polisson I dit ei Llle-nmême Mnme.
do Nt uvilette.

-Voilà qlui est un peu ronde bosse.
dit de ka place le tculpteur Lacervoise.
Ecoutons I le

A Continuer.

Cla3:t1EST SE uIENDRE 31Ai.ADIE --

Fa ites de, tee jour t i nuit ; inlg<t z
trop ,nis .renad ie i aKeciee ; tr avail-
lez trop ls uit ýats prtîr a.ru sîsi du re-
pus ; itoujouirs ai set ir dit docteur
pretdire tuti s e.-pics (lduleaiamett
ariserits, et altre, voU. auret besuin du
aluir

Co.ialEsT YOUS uf.TABI.tt-C.e aille
not,s %ou- aviretdrous en ces tmo:s
i>reunz les Awleîs de Rtuub.on i

MONTRÉAL, 22 Janvier 1881

Le CANARD paraît tous les samedis.
h/abonnemiiient est de 50 centins par
an, nu 25 contins pour six mois, stricte-
moîcnt payable d'avance. Nous le ven-
dos aux agent huit centins par don-
zaine, payable tous les mois.

Vingt pour cent de commission ne-
cordée aux agents qui nous fout parve-
nir une libte de cinq abonnds ou plus
payés d'avance.

Grecebulcks reçus au pair.
GonIN & UiE.

Editeurs. Propriétaires,
No. 8 Rue Ste. Thérèse.

Affaires Municipales.

Maigri que le ( anard ne reçoive
auclne gratification de la Corporation.
sîous l'ormîe d'annîonces. de contrats,
aîc., celai nîe nous aîami êchet pas de nous
lllreaalopr de ettic buinne vieille Scour

1ui nouîîs inaxe Sairnaîgt'mat. Les oha e-
ainiti linleti n1  es aroti - et iaOu1S

a .lati qt il étai, d. notrL da voir

aI eitoyar tnotre repjaaorter aupiè. des di-

velts catndidatti ct lnvibu-et ils sont
îaanmbreux eeux qui appurtienuent au
rgle végéal1- pour leur tirer les vers

dut u z atin de connaiire leur piltiae-
f'or mne.

QUAuTIER STE. MARIE.

Ici deux écheivius se retirent de la
vie putib;iqlue .our des iotils biean diin

eans toulis. L'ulderan Chs.

Thibault aabaandonue le timun des af.
faires lur prendre une psition offi-
aielle auprès du W/uht de Perse, et M.
Juaututte, dtuàmantdc, à grands cris par
les aiketeurs de LA-suoption, trans-

plrte ses dieux lares à la>cuucliu.
pour ne pas faire nieutir le dieton : Vux

pîapCuli, vox Dei.
Deux candidat.. sont sur les rangs:

.1M. Allard, du la kt. Jean Baptiste
des Bais, et Eruest D., initerpiète de
eitcia>Ces.a ulis. Oua dit (lu il n'y aura
pas du poil si quelu un s'avise d entre,

eu lice avec lu dernier candidat met-
tiunud.

M. Allard le prend de haut, couinie
oun peut le ioir par lu prograime sus-

vaut :
le. abolition du corps des pompiers,

qui ne servent qu'à ruiner le pauvre

peuple, via protégeant les maisons des
richards.

2o. Abolition de la taxe de l'eau

eummîîe iméreuse, vexntoire, inutile: le
fletve St. Liaurtut, nyantprouiis d'a-

breuîer tute lia population pour rien.
30. Abolition das arroseurs, les ot-

vrieîus ne se prvttennuît jatunis btnr les
iues. Si le besnitu d'aiu.-nge se lait
acutir, quo let, bouigois qui out, des

filles à marier paient pour les faire pa-
vaner sur nos principales rues.

4o. Imposition d'une taxe spéciale
sur tous les propriétaires d'immeubles,

5o. Démission de tous les employds
de la Corporation, y comprio les po.
licemen, personne n'ayant d'affaire à
sortir le soir.

60. Construction de pissotières à
tous les cuins de rues, pour l'utilité du
pauvre peuple.

7u. Exemption de taxes pour tous
les memibres de la St. Jean Baptistu
des Bois.

On croit gaindralement que M. AI.
lard sera ilu par acclamation.

QUALTIER ST. JACQUES.

Le pupulaire dcevin Grenier se re-
tirant après dix-huit annéaes passées

gratuitement au service du public, ou
nous dit que M. F. X. Doom, confiseur,
de cette ville, a l'intention d'offrir son
ours.

QUARTIER ST. Louis.

Ici il va y avoir du poil.
Le bon père Lavigue a plusieurs ad.

ver.aires sérieux qui plaignent dans le
aintatin. on dit que l'ex-inspectuur
de viande, Thuuas Muaure, si affection-
uc des bouchers, se préetra comtie
canadidat des bouchers (lbalouché,) pautr
es baurg±ues de l'intelligence.

QUARTIEit EsT.

Ou ne comtait lpas paositivemitent le:
niomas de ceux -lui veUlCIt s'imatailer sur
l'autel de la patriei tais on peut dire,
sans être inditeret, que M. Ciétus Ro-
biiaird veut aller prouer ri théorie du
sallg seuutige au Coneil i 1 Vi.lu.

K. i.tusî'taE.

CHRONIQUE.

QUÉBEc, 18 Janvier, 1881.

Mou cher Canaîrd,-

Les gens de Québec sont de bons
luons; ils eCiumaent fort le cars-.pîoi-
trine; c'est dire qu'ils u'uut jamais le
bec à l'cuau. Tues les citius du la Ca-
pitale auront beau faire, jatîais is ite
chatîgerout les miîoeuas dus bus zigues
de St. Roteh. Tarte anichera au vain
son grand scapulaire, pour prouver que
lui seul est la seutinello avauie de
a Eglise i Tai divel aura beau conauter
la denaoralisation du peuple canayen à
propos des représentations do Sarah
Bernhardt, jamais, jatais nos bons
coneitoyens ne s'eu laissetront imposer
par ces loustics de 'iutelligenc. Nous
serous toujuurs cock sur le 5taud,
coiuniu vous dites àa Montréal.

* *
On vient de faire une découverte

qui a fui t inupresioanné le pubie qud-
becquo.d. L'hou. Zidore Tiibaudeau,
uta jouru.ietr dan.a lai dècho, u touserit
dix cents, ou plutô dix ouinin-inaigtd

l'opinion de Tardivel-pour les pau-
vres Irlandais. A l'exemple de son
frère à Iiontréal, on voit que notre
bourgeois ti 'nt à se limiter.

**
Je viens de rencontrer Tarte bras-

dessus, bras-de-sous avec M. Citmon,.
Proh pudor 1 L'eusses-tu cru, Canard
à umi ! Mais le piopllàèt avait besoin
d ui eudosmttneut, m'a-t-on dit; c'est
toujours le nouvre-toi, 4satie " des
eartuères bas et lâches.

***
Il Y a longtemps que je ne t'ai pas

parlé des veau:. Ne mI accuse ia- d'in-
gratitude envers a.:m aimables quadru-
pàdes. Ils sont bien portants, toujours
dodus. On voit enfin que Sénécal leur
porte une affection toute particulière.

* *
A propos, M. Fayuu, l'ua des cilNQ

vient de se montrer grand dans les pe-
tites choses. La pipe a r..gu son coup
de grâce dans le Département des
Terres de la Couronne:. Toutefois, on
se demande s'il est permis de fumer lo
cigaro duns la Berqrie offiuielle.

* *
Les frotteurs de bottes se sont mis

un grève. Comme tout le monde ici, à
t'exceition de l. Laugevin, abhorre le
cirage en hiver, ces lonntes artisans
ont préferd jeter la brossu aux orties

p.lutôt que de cotntribuUr au tirage de
ou boi M. lectut Langevin.

GttOS.JEAN.

Le malheur d'avoir trop
d'esprit.

Cet houme a de l'esprit,
i'eat ui aqi no'aus lu dit;

Li est bien trois nutoire
Pour n'être que ilotaire .
lt et prolintl lcnseur,

Et qui mieux be.au diseur.
L a de I éléganle
AutatI que d'éloquence;
Jar il parle ausai bien
Que ie meilleur moulin.
1l n'est pas de Sciences
Dout il n'a otitabiauce,
Il poebède le droit
Sur le bout de son doigt,
EL purge uie lypo thèq1uu
Aveu le noindreechèque.
LIEt son rare savoir
Egale sont pouvoir.
Et s'il fait d'ordinairo
Des fautes de granumairo,C est une onbre au 'tableau
Pour le rendre plus beau.
Au Palais Comme à table
Il serait très capable.
Son esprit, seon etit,
Seraieut, d'dtre avouati
un eul puiti. 1 inacol mtaodo

C'est de savoir le Code,
Lu titre d'échevin
Vaut bien un examen.
Sanas apprendre, un ddile
Et, p resque unie r-ybillo
Dunit lu uow fit Lit
Dais I univers cité.
Du suiotiu un veut pour preuvo



UN "C ANARD" DANS LE
J

" MONDE. "

L" CANARD."--Bonne p'tite tante, vous avez benun-grandenez ?
LE " MONDE."-C'est pour mieux to sentir, cher mioche.
LE " CANARD."-P'tite tante de mon cour, vous avez ben des pairs d'yeux ?
LE iIONDE."-C'est pour mieux te voir, enfint gâtd.
LE E CANARD." (se grattant l'oreille) - Taite à moitout soul,lvous avez bén des:eheveux I 1
LE " MONDE"-Intt .........

Qu'il roit mis à l'épreuve.
Dans l'espoir de .succès,
Il subit, soin proces.
Il se tiiait capable,
On le trouva eonpable.
L'inivrrinible Sherif
L e lit. trover tîîulif,
Et vii ii>e du- cnrde

| 'exainlateur éerit en marge de lai Quand j'ni un chat dans la gorge,
pétlition : c'est un e.ffet <le ia toux Jmatonl.

I nfI y a ans cette demande une ex-! lihöielier e.rt Ihommate qui daépense
agération évidente. s le plus d'esprit.

Aux dernier. examens du barreau.
Ent cas d'attrine nlctirne,ne jamais L'xnmina itur nuenindidat :

ci ici': A aisa»in Pier>na.- ic Viei- -Cumtent se nommait le fondateur

Dans unste opulenteii maison des Champe-I ysCIs, les îaaditres étanuat aillié pa-sser
J.ux jurtis enici partie de chasse à la
caipagne, les doiie.,tiques livrés à eux-
mêmecs s'étaient imagiu l'autre soir do
tirer les rois.

Au momen t. d'organiser le petit pique-
nique, le ciiiier va, eni grande céré-

11'edouffi ar' e le code. 1Irait a totre secours. Mais crier : Ani de \Innrónl ? suiide. iii:t.'r lu cocher à lîolaorer et
Et le cruel Baîrreau feu ! Tout le monude sortira des niai- LIe candidat se torture le cerveau, cîîîbolIir la petite tt de s présetîce.
Se fit son dur bourreau sons. Un de ses camarades tachait de lui Tirer les rois 1 répond I automiétdon

Mo ZoTIs. venir en aide, agite vivement sun para. avec unti mjtueux dédaii jamais de
pluie. la vie I Uu cocher nu Lire que les rênes /

Montréal, 21 Janvier, 1881. Uue fillette de cette ville, qui a pro I'ex-iinateur d'un ton sévère
mîîeand ses amours sur la gantîtnle comn- -i o.ufleb pd

Joyeusetés Canardiflquee. pltae des couleurs, reçoit d'un de ses X... habite Ml promenade
adorateurs, nègre Iui plus bel ébène. favorite ett le cinii tiéro de la côte des
une lettre trs-setimîentalurnée d'un Devait le recorder ncires.

Petite Chroniqtc, signée GioRios, énorme pâté d'encre. Un knent dans la chnlîîur de son ' revient chez lui un soir, 'ir me-
reçue trop tard. Au prochain numéro. -Pauvre gaiîoi. cinme il mî'aimne ar ilon, e.st iiterrompu par soit rose.

Il trop aas A p h n r'emlàpêeelcr de pleurer en, iadversaire qui lui dit : Que in sa- Qu'as-tu done, lui demtande sa fem-
mi'derivaut ! 'nt conf rère sache que je Ce artage nie, ta te parais pas cOnUtent de ta pro-

Mereredi de'rnier. i la représaentation - pas o opi raion. Ile oaded
d'Othello. à l'Académie de Musique, Le comble de la senisibilité c'et de ra it - teu r aionf -Ai ! nc t'en parle pas. Il-n'y a pas
un incident, s'est produit qui atteste la -i•attend(irir en voyant frapper la mor- le ei.n ut eul enttcrrement aujourd hui.
vivacité que cet ouvrage aux poignantes ianie. l était d'un triste
péripéties fait sur les auditeurs. Bien étonnant le citoyen de la libre

Une daine placde à la première gale. Amérique qui a derit la lettre que pu.
rie pleurait avec tant d'abondance que Le comble du natualisme bli l un journal de New-York, ii la date Politique pour rire:
le flot de ses larmes a entraind son oeil Faire chanter un rondeau (rond dos) du 7 novembre : -Les hotntues qui Font au pouvoir
de verre, par un bossu. Monsieur Arnold : enveut être jugé que par leure père

L'oil de verre est tombd dans la -- Attendu que depuis longtemps je con..t rU par leurs urpre!
bouche d'un spectatcur, béante d'an- ,nis votre femme et attendu que Don- --
xidtd, et a dtd avald par celui-ci. Pensées d'un ramolli: nuis u'nte fperdument, je voue infor.

La dame attend et espère. Ce qu y ya de lus darngereux pur liin prénteis qu'epl e est tujn On cnu«ait b2llcmaes dans le salon
les murs, ca't l'art sc n que «tarse- d ' la jolimement. amrio et m.,it et de M. X...,qii a une j utne lille cli:ar-

qu'elle nevos parienra plsjamais Inlante. mlai., di0111 la fm e eat radIica,-
Au bureau de bienfaisaacc, un me - C'est aux champs qu'on s'niic (semîe) I i tid. a N'ee 1t1a1l een t e i i Une : t la nuatt tyd

bre exmitiine une demande de secours le plus- ailale. Je rengiitai envers elle les de- ¯ -a"t " a""li"i", si je
soumise à snti appréciation. Les iîmaris iupçonneux sont dijh voirs die arie et (Iule lta lle-mre ime de-

Cette demisande porte; loups s jae i t aie ja ne is ni unae ni deux je..
ci La msîalleureuse est la seule fille <Jn peut tilirm'er à couà p sfr, comme Je sui.t%; tvec respect ,( i aral.gle.

d'ua père mort sans enfants, et elle sou- une vérité gdndealî, qlue les avares ne a de Moer. lait mluriaure M. ea1

tient lar son travail ses frères en bas sont. pas des o es d'hoeur do dp e l d un connue j p
i.ouru), une plainte un divorce, dre1bo ce g'argu-là pti oendro,,,

-~



... ___________LE.,ÂA ARD ___________

Sur le boulevtîrd:
- +t-eu qfue e eL't lias X... titi

-St îtt.
-Uitl cunnuic il e't Iliuux 1
-Déain IL a t.ait courtisé la veuva

(Uliequut I
-Elh bien!
-Eh bien I les aannées de chaipagnte

conipteu double, purdi I

B'i6 a mangé de tout dans un grand
diuer; après, Du lui lit lu inenu Ou en-
tier. l su iut à pluurer an criant: 1 Je
n'ai pas mnaug du 8 Janvier 1"

Le couble de la giJauterie:
Uu nioltsiieur biuts assis s'aperçoit, au

mauIleUCt où IL a la inîUts sur Le buutuiU
du lt pui ltu d'un WiLe.-clustt, tju'uiue
daîne uet UttIrU là aiuur aui, tinLnwr

naiuttl,.
-Madauiu, douaIaz.vouLs la peiu.

d'eti ur.
-- ApIrù& vous, mtonsiuur.
-0n ! je vous eu prie, madame.
-Jo vu efui a rieu, LsOuuieur.
-unUatut d.auu.
Et la a.ute 1,uuaneUa bout entre d'i

petiLtair ttainide Cu AUhtbuiblut.

Eu char urbain:
Uta aiusiur i utre et s as.eid su

une, loigueLLtu tu'uue damne vielt ut,
dôpusur au sa place.

-Uh ! cula ou fait rieu, nuouieur,
dit la daine, elle en a %u baen d autrie.

Conibieu d'eunfauts et du feraaaa
manlieuL laugout tUacuaut innaa are-

jtait a la IuI L, ou pliuL autte, Luca Uisa
t'xeès eunaneduucin.., ou pra a'usagu

jouLIUtlaur au druuus ou uc couaipol-

0iuun aicuualtiuto ati.uiecs ieduesia,
td It peuunu u tuu itua , le piupietai-

I C,it:ttju.la luiub liia et u la ta, pui-attu t
àî lat.aaeauuit étiu guerîa par sa w Atura
dt Lluuuluu, usujusea du buub.uu, au
bulIa, du iau.diUaguu, ut du pIML.uILt,
etC., satluula Luti ai pula, ai etingit.a et
si uuux tquu la Ilnauu la latusi aue,

uUbansi I CUlatai tU plus faubtu t.L lU eIuD
Itue, l.%uL eu user aaUs dauatr. I utts

VUs tLiU e:auves ? U5t.s sus ALUUrs du
tIiubLiuu.

A V'EŽ' E.- Le restauraut La.
litytiLt, ±\us, ZU Lt 31 rue Usutdu, cuatr
du ta lue IN lqu-.lainLt. Ut.. uLal>hiabe-
WLat Juut ti unu UILctaeau lui a tui-

Juura e au5 tußiataut. Unu ninguilitue
batle du dausu est aueCu au .tutau-
ruaut. Lu pruprietairui duvauL su lvi'ur
au cumnusau du boas luuura a boa suar-
cils) ut a ltug btil.

-.Frnaçî i.e !

Je t'uis etilttt nte de vous et, pnur
vous, et donner uopreuve, vou.I aurez
des dtrenies.

-Qtu tuadanu est butine I
-Quelque chose à votre goût. Parles.
- Eh bien ?
-Quelque chose à mon goût, ce se-

rait Jeseph 1

Le petit Paul a entendu son père
prononcer le tuot de blague. Il monte
sur sus genoux et lui demande

-Petit. père, qu'est ce que o'est que
des blague. dis ?

-Qu'est-ce quc ça peut bien te faire?
-'Tu am dit t lait à l'heure à naan:au
Tout ça, c'est des bilguies? '
-E bit'en, voilà. Des blagues, c'est

lorgsie lat 11ère ptreltnd qu'elle i 'a-
tur, et qu'elle tac met pas des boutons

i mies clieises.

La Compagnie de Télégraphie de la
Puist.auicu a ouvert ut bureau à la Sta-
tion de Lurette, sur lu Cheiiu de Fer
Q., M., O. & 0.

Oit demîande qguaitro j.-utc.a geus cor-
tloa hiers pour travailler dans l'ouvrage

.iînîgle à couture. S'adru&sor au No.
148 Rue iluutcali.

Ayez doue un cocher I L'autre jour,
nt d ties amis descend dans sa cour un

iuuut où l'eu rentrait du fuin dans ses
ecuries.

Il avise le cocher.
- Bu piaitel
-Mlusieur?

- ue fuiu lie vaut rien.
-u est toujours le niîme.

-('est liusible,muais c'est que l'autre
&-0 valait rien Lion plurs.

-l'uurtuit, les chevaux le mangent
-Qu'est-eu que çt prouve?
Atur. BaL.-tiate, levamt les dpau!cs
-itu Iitilient Où à1ousieur s'y cou-

uiit untux qu'eux...

Quels sont les inventeurs des deux
preuières lettres de l'ai habet?

(J est Rati et Bati na, parce sata fit a
(ratul/u), et que Biaiua b (Burnaibél.

Une Analyse.

A tos lectrices:
Puur êtru belle il faut
Trois choseus bltanches:

Il y a luogteuits quo Isuus n'avons La peau. les dents, les mais.
duuuu d'Cusulues u''i'S. Trui C'oss courtes:

Eu voiti uuu u Lit U Uns repoiters Les dents, tes oreilles et... la lauc
a Vupieu hir, rue Maiu.det,, sur ta au- Troi es ires
vautiuru iust uuiaeî'u Lt.s yuux, les sourcils et... Ics cils.

Lait Uihaud ilutu et soir ; ou ponld à Ptiatite Welu il Ia t
toute lituit. 'ruis es latgues:

La eauille, les cheux, les ilaiuis,
Aut ve'rde TruIs chu;ue couites :

Liu là.V seittl tiLe la eliatiacu luvotzaï ei;.Les dtalî, aus uretilles, et... la laguue.
uita- lasesute çateet4riatase ttssîtt tî Csitte Vui' dtie belle il litait.

eau .1 iaaîîciî de a,îot,~~Trots Ihuses petites:

jueUUrs4. JJ(It; itte .. ii*iolsau lui Lu uex, la t ur, leti sdes;

l'exputueut à, èluutt ia:rt d'ioJure t iTuâ ctausuûr bullifuu :
du cups. La ail, la Jete auo et... la dot,

Lui, etot : Avis koleiuuertets :Uui islî log
Un n aur qu lhe fase i'ali Lesai u-uti, hes urualoes t...la la

lueju t.: pu.Lt> uiot a.leu tuu tt ,LU thses totituez , les choies cour;t et jes
ntu aiallac u. du twaeard . eiituS chuée ax choues rvudus.

-Avis aux Damnl r Mi sieturs qui
veulent auheter .,a p. I, t. Nus. s
sunatiner des mieux prtimré-, 10 Calis
dc pelleturies touta manitiufacturesv
nous arriveut de Niw.Yulik à prix ié.
duit; ainsi nous venons du recevoir 1000
peaux de uloutuul Perse de pîremUier choix
(ue uous f'briqntus ain i que pUur
des coiuiaudes n easques et inauaachuois.
Le tout de prenmier choix, cell z Uis.

.Desjardi: & Cio.' rue S.itiutu untherine.

Grand Tournloi aut Trut-Malld'e
(Pigeou ho ej, à l'iHôtel Cuîuierital,
No. 9, Hue BItîsecours, coliaiutn;llitti
eu soir à 8 heures, pour bu con.tinuer

les sois suivauts de 8 lieurues à Il lieu-
rus. Le vuit,,jueur du tuuruui rvuua'
cointaiLe irix miuu niagii hue peiituiiie ta

t huile. C-valuje - el5. uteus qui ftira
la plus luigue Muric ti•ietl eaulie. allé[
eurae deculat vuiuptitleur ut auat'd le prix.
Chaque ctulijctiteur puiera lu cent.

; ar serie. Le tuurLoui be ta raituiera lu
1er Février, 1881. La plu., longue

ï.drie (rinu) juequ'a eu juur est du 345
puiuto. 8. Page & Cia.

Guérison de la O'ausomption
-Un vieux mned.:cîu, etué deu aliairc.
ayant aeçu d'un nu.sàiu auai.u dus lude'.u
Urientale-s Il recette d'u simuple lIeiun-
tu végetable pour la gu. jsiu iulailit:lu

et puiumanîente de la t unsum ptiun, havas-
ullitud, Catarthu, AblimU, et tUUteU lut.
utîaiadies nurveubu. , apaès aen aeuir
épruuvé ses iuerveilleux lpouvuir., 1,uta-

tma dans des uaillieri, die uai il a cuni-
déré du sou devoir de le flire couutnaliu
à I humanité gutiffraute. Aitila pa- ce
uaoîif, et le désir d alléger les sauffrsu.
us humaineas, j'euverrai à tous eux qui
le désirerunsi uette ita culte, exeuypLe du
tuui hiais, en .lFranc its, Ahlawaud et aia
glais, aveu due dirtetiona cowi>lètuai puur

la pilàatiun et L'u a:.,e. Enuvoez par
la poste une Etatnpu, numUant Ceu pa-
pier. 

W1,W. W. l MEtA1(,
149, Powers' Bluuk, liolce.r, N.- Y.

MA180i\8 A o UER
Sans taxes

200 Rue Ch' istojlhe, cuttage, par
nis........-.....................10

226 " " " . $10
228 " . e $11
177 Saint Audré, haut1........
179 L . bac,........ lU
205 " PlessiE, haut ............... ô
207 " " . ...............

211 " bas... . ............ 64
211 " b - -.................. 8 4

21V* -' " boutique de peiutie,
etc............. .... ............

410 à 4.8 rue Pauet, 16 logumeutis..
do quatro appartiuectis du 2 a b.3

24 1-geinuutts, rue du Graud-Tutc,
l'uIutu Saiut Charea .. de 1 a $ 2

30 Il genweut., V ille St. 1eus i du 2 as 3
3i Stu Uuugioide d 3 à e 4

5 cottages, V'ille du Lucîhtuu du 4 a 4 5
0 lvgemienits, suu Unttaili, cuI de

lit rue bluante.ti...de 7 a 8
4 ruu.utts, lue .es Pb b s, ;Nu.

3u et 32, tilage ballt Jeua-

IlUI,.ir , de ... .. ...... 3 a 4
1 aidiigi.iitliue él.icertiu. cu il des aas

.uuiteiw et Uîataiu,

S adresser au propriétairo.

J. L. BAIR,
rtuu r o.t--Daae.

(CeHANSONNIER NOTÉ,)

.sgz:ne :.Z,;--,..so -2q-

PRIX: - - -2.s (Cents

Chnqu. Livrln cshenilt 1ut ltagtvs .hi. niitttuleta
En vmite ciez tu lels itrlitUlIUmux LIInugrtM duli
pasa. 8'ndresser A

A. FILATREAULT.
468 Rumic ST. Is .Am,

L'omrune ettun être hiituit.ur. Peul..

il dunter de ce fait, q1uinîd il vit ii d
nttîbr'eux ndivi lius trai li< r t, 'I'l la ré

puttatioin bien Itlabli dlu VIN Dil.
Oll.%'ININ DE CA\lW..

ll-V. Casan inattr et grav ur
iur bois, 213 rue Notre- Dae, COiu do
lai rue Si. Gibritel, Muliutréal.

"Le nuileur mnyen d'obtenir lit ri-
ctaue du 1 .g ia .- u. à. dý l'hia tlue

el i. be tl t i ti lti Lt, c'» 'u, o iti.. des
A aller', lIluu 0..."

6Ui p.. is e Aiine crl dr u u.atibi .t tuub
épaeig e die t e..ornea,. sk s.,.Cdu-
cia, e. t. x alientd.e.- luotgtu. t."

* ILa r*t'iin. , ia itôt e, itn bustr i.u e'léis
nt 1, .. e. ., re levi.le 

Ilit A la intstel

ist in su tiet vantLdv Asue.a de bauu--
' Qitund vous O'-es episs Ut. pi ôts a
preuu r . ut. le in vIlaler rA tuin rrtaîu, tjett vou. e t le. A in-rs dslu lu,,tgbout.'

" Ne pru.-et! ca- de mrdc.tusent.. ,'r
VOub VOUI t iSit 91tîltsua -L Vuu. YunI ru--

liez. lu .tu su v. Z vuu, de ,iat. dutioubloîu,t i vous .sunt t l de uittivullte
cus e.. '

t 'hirurgluns de ion . a les é-coLes.ieir.
.- vîus dt ., snainsiu ti".ubulm et ru-

-st*ta îîn.,udetz a u,."
La - it.', -'est la bes. i. "t le bus-

uer. Lis Att'ra dtu Ilublou precuru
s ttitt. let. e t.UolI ur."
-Niints v-oit ,,t.us atu ga lusi o -p

n j'ai l'a.qut d- A ..Ur., l itu ial
ittn tlUu p·ar a sigUsaUge du t.L Lu atre uallé

, Llie."l
tLu lied votte üesrtt i.st '..t.t5 u(, vt.wia e it ,.o. tntts l,, ttr.e bal.,-, evex-

u •e.A inler., oi u ul..
ti tl< 1re V 1t.u . i ti.ii sliiLlbli
all it,,,, ita. lit aib t'e, au g .e e- s

p.1 Anliers l It., LA. 1 l." b

"., ls, . . i,, Ilsi. , i . .t1081 t it t î j w I i
a .. rî.î,us ttt.uî-.

A vi'tSiRC aAt ToUs LiS PitaLAaIACI '.%as

TISePAPER c; ai t'lu'iet :
d "&a n'iWlsimmeie A"tg


